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Ouvertüre du Colloque

Michel Hauser

Monsieur le President de la Fondation,
Mesdames et Messieurs,

«C'est la petite Gilberte, Gilberte de Courgenay; eile connart
300000 soldats et tous les officiers». Quant ä nous tous, ici presents,
nous connaissons certes la chanson consacree ä cette jeune femme du
temps de la Premiere Guerre mondiale, ou du moins le refrain que je
viens de rappeler. Mais connaissons-nous vraiment cette figure quasi
mythique du patrimoine regional et national? connaissons-nous les
conditions dans lesquelles ladite Gilberte a vecu, les circonstances qui
lui ont valu sa celebrite connaissons-nous les tenants et aboutissants de
l'etat de guerre tel qu'il a ete vecu en notre region par la population
indigene et par les nombreux troupiers qui durent y passer de longues se-
maines? connaissons-nous, au-delä de l'imagerie vehiculee par quelques
photographies vieillies ou quelques tableaux tel celui qui orne cette Salle,

les realites sociales, politiques et economiques d'une epoque qui peut
paraitre lointaine dejä, ä tous egards, mais qui a ete vecue en fait par nos
grands-parents, voire nos parents et connaissons-nous, en notre temps,
en ce debut du XXP siecle, les causes de Finteret qui est porte encore et
toujours ä cette petite Gilberte, connaissons-nous en somme les raisons
qui font que vous et moi lui consacrons un samedi apres-midi de prin-
temps

La Fondation Schmidli, sous la houlette de son dynamique president,
nous offre effectivement, cet apres-midi, la possibility de repondre ä ces
divers questionnements et ä ceux qui pourraient surgir au cours de notre
rencontre. Elle agit de la sorte dans la logique de sa demarche, demarche
qui a eu pour but premier de sauvegarder et remettre en valeur l'im-
meuble meme oil Gilberte a vecu, ou - si je puis dire - son aura
mythique s'est levee. Je crois qu'on peut d'emblee saluer le travail accompli

en l'occurrence, et je tiens en tout cas ä le faire pour ma part, en tant
que responsable de l'Öffice cantonal du patrimoine et de la culture: cet
immeuble date de la fin du XIXe siecle et sa grande salle du debut du
XXe siecle ont retrouve, dans leur architecture d'ensemble, dans leurs
couleurs de faqades, une configuration assurement proche de ce que dut
connaitre Gilberte au temps de son enfance, quand elle etait vraiment
petite. Mais la Fondation, vous l'aurez dejä compris, n'entend pas figer
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ce lieu en un morne site de curiosite plate et beate. Elle veut en faire un
pole d'attraction et d'hebergement touristique, ce qui est en soi dejä une
perspective digne de consideration des lors que Ton sait les lacunes de la
region en infrastructures hötelieres. Elle veut aussi et tout autant l'ani-
mer en y organisant des evenements d'ordre culturel, tel celui d'aujour-
d'hui, le premier sans doute d'une ample serie.

C'est ä son initiative, en tout cas, qu'a ete mis sur pied le colloque
d'histoire auquel vous etes si nombreux ä participer. La Fondation a sol-
licite le concours de trois historiens, MM. Herve de Weck, Claudius
Sieber-Lehmann et Damien Bregnard, eile leur a attribue un sujet ou angle
de recherche et, cela fait, m'a demande de remplir le role de presentateur
ou de regisseur de la manifestation de ce jour.

Je vais done m'appliquer ä ma täche de maniere ponctuelle, et avec
plaisir d'ailleurs. II m'importe de vous dire ainsi que chacun des trois in-
tervenants s'exprimera durant une vingtaine de minutes (trente au
maximum). On passera directement de Tun des exposes au suivant. C'est au
terme seulement des trois contributions que l'on entamera le jeu des

questions/reponses entre les Conferenciers et le public, pour une demi-
heure grosso modo; si des sujets de question, voire de bref temoignage,
vous viennent ä l'esprit en cours d'exposes, vous voudrez done bien les

garder en memoire ou les griffonner sur un petit bout de papier pour
pouvoir en faire etat le moment venu.

Chacun des trois historiens mobilises autour de la petite Gilberte a

recu un theme general ä traiter: 1'aspect militaire pour M. de Weck, les

aspects politiques et sociaux pour M. Sieber-Lehmann, le personnage
meme de la petite Gilberte pour M. Bregnard. De maniere ineluctable, il
y aura certains recoupements ou chevauchements entre les contributions
qui vous allez entendre maintenant. Cela ne devrait pas etre fonciere-
ment genant; bien au contraire, la diversite des approches peut en elle-
meme etre source d'interet et d'enseignement, et je pense lä tout particu-
lierement ä la juxtaposition des points de vue que developperont sur la
destinee de la petite Gilberte M. Sieber-Lehmann d'une part, chez qui
l'on pourra voir la sensibilite alemanique, et M. Bregnard d'autre part,
Jurassien trempe dans l'historiographie romande.

Je vous propose de faire intervenir les orateurs dans un ordre qui nous
conduira en quelque sorte du general au particulier, un ordre qui est aussi

celui des äges des Conferenciers (du moins jeune au plus jeune) et qui
est l'inverse de l'ordre alphabetique de leurs noms. Nous allons done
entendre tout d'abord M. Herve de Weck.
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M. cle Weck est bien connu de tous ceux qui, comme moi, l'ont eu

pour professeur d'histoire ou de litterature frangaise au Lycee cantonal
de Porrentruy, oü il enseigne depuis wie trentaine d'annees. C'est d'ail-
leurs dans cet etablissement qu'il a lui-meme obtenu son cliplöme de
maturite. Je ne sais si c'est le fait d'etre ne en 1943, en pleine Seconde
Guerre mondiale done, qui a Oriente sa carriere, mais M. de Weck a tres
vite concilie un fort engagement militaire - il a le grade cle colonel ä

l'etat-major du corps cl'armee de campcigne 1, et il est redacteur en chef
de la Revue militaire Suisse - et ses travciux personnels cle recherche
historique. II 1'a fait au point cle s'imposer comme l'un des specialistes
cle I'historiogrciphie militaire contemporaine en Suisse, historiographie
qui ne se congoit heureusement plus comme ce qu'elle fut trop souvent

par le passe, ä savoir la description pure et simple cle batailles plus ou
moins epiques. M. cle Weck est l'auteur de plusieurs publications d'ou-
vrciges d'histoire militaire, parmi lesquels je citerai La cavalerie ä tra-
vers les ages (1980 en fremgais et 1982 en traduction allemande), Les
blindes des origines ä nos jours (1982), L'armee suisse pendant la
Premiere Guerre mondiale en cent cartes postales (1995, en plein dans
notre sujet), Guisan et les Jurassiens (1995 egalement). II a redige ciussi,

pour diverses revues, quantite cl'articles d'histoire militaire, soit cle ca-
rcictere tres encyclopedique (je pense lä ä ces contributions ä paraitre
dans le Dictionnaire historique de la Suisse, par exemple sur I'artillerie,
sur la cavalerie, sur les entreprises federales cl'armement), soit sur des
themes plus specifiques, touchant ä l'histoire militaire de la fin de 1'Anden

Regime, du XIXe siecle et surtout du XXs siecle. Quand vous saurez
encore que M. de Weck est responsable des publications cle I 'Association
suisse el'histoire et cle sciences militaires et secretaire general adjoint et
tresorier de la Commission internationale d'histoire militaire, vous
conviendrez qu'il etait tout clesigne pour nous parier du contexte de la
Premiere Guerre moncliale, cadre general du sujet de notre colloque. Je
lui cede done la parole pour sa contribution intitulee La situation militaire

en Ajoie ä l'epoque de la petite Gilberte de Courgenay, 1914-1918.
Merci ä M. cle Weck de cette contribution.
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